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XI-Laî Soc!iélté d'Agriculture du Bas-Ca-
nadîî avzi lit, parmi les uis et oljets le sa créa-
tiii, cu.% d'ilabteni r de correctes Ion nées sti-
tistiques relatives à l'agriculture du Bis-Ca-
nada et aux personnes qui s'y adonnent, les
Dircteurs dle c'eiteSociétésuîggîrenl P'oppor-
tunité, pour le Pitriemient Provin.inl, de lé-
gislater de telle sorte, que les Société. ne-
tuelles de comilés fassent des rapports an-
nuels à la Société il'Agriciltire iui Bas-
Canada. Cette Société publiant deux Jour-
niaux 'Agricuir, ens rapports fais avec
soin et dans la vue île servir les intérêts
agricoles du Pays, seraient insérés dans ces
Journaux et limrniraient ainsi à cette Se-
c!iété les iiovciin Pétrt île dplus cil plus utile
nu peuple aigricole, dont le bienl-étire et la
richesse feront toujours la propriété géné-
rale. L Législature elle-nième sera tilorsi

plus à tilIe le connaître les besoins duii
pays. par le tabInau qui liui sera offert îles
îméliorniouîs, et la prospérité croissante du

peuple cultivateur.
XII.-La Soriété l'Agririlture du Bas-
Canada apprécie liaitîment l'iiipo'rt:ance
pour le pays, d'avoir promptement de bon-
tes écoles d'Agriculture et des fermes-
modèles, que l'on semble désirer de touîtes
parts. Elle coiprend bien quelle imptil-
sion leur établissement donnerait à l'agri-
culture titi Bis-Caniida, nmis elle ne croit
pas que le juste et légitime désir île nos
Populations puisse le suîite Ctre satisfait.
Elle est en ellet d'opinion gn'avalit d'ôta.
blir îles Ecoles d'ngrienituttîre et de fermes-
modèles dais icing le nos Collèges et aca-
déimies, ccoiinmue le propose le lla ppiort dui
Comité Spécial île l'Assemlée Législative,
il serait île la plus haute importance île for-
mer 'abord un nombre de professeurs con-
pétenis qui occipernient plus tard les difTé-
rentes chaires d'agricillure de ces Collèges
ot acadéiies, et dirigeraient les ferties-
modèles qui y sernient aniielées. Pour
parvenir à cette lin si désirable, les lirec-
teurs (le cette société suggéreit la nomi-
nation comme Prifesseur, et mtoyenitanut un
salaire qui puisse rémunrer tit homme île
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teimlent quialiié(e à foriier ces professeirs
qlue l'on enverrait plus tard, occupter les
chaires ngronoiques, et diriger les lferines-
modèles. Ils ne doutent pas qu'un cours
île deux ails, sous tunt pareil iaître, ne fut
nplement suflisant pour doter le pays do

Irofeseurs habiles et en état d'îpprécier
les besoins agricoles le ios populations. Il

peut se faire que ce projet contrarie pln-
sieurs amis nrdeiits île l'agriculture qui vot-
iraieniît voir des •résultats plus prompts en
fait d'amiéliorations; iais les Directeurs
île cette Sorièté sont conivabineu que, qui-
conque donnera à ce sujet la même atten-
tion qu'ils y ont donnée, et voudra bien

peser les motifs qui les fitt agir en suigug-
raîît ce nmode, viendra à la mime conclisioii
qu'eux. Car oui n'oubliera pas qlue rien
ine nuit tant à ii proîjet qu'on manque de
réussite clds le début de so exécution, et
l'on se demandera ce que nos.'iahitants des
cpiii1 îagnes Ienîseraient d'un piofesseir q¡ui,
se présetanit pour instruire le fils <li cuîlti-
vateur, serait lui-même hoîrs d'état de diriger
convenableiment et avec l'économie néces-

saire une fermuîe, modèle île toutes les autres.
Il nî'est pas ncessaire dle dire ici que ce

professeîîr devrait posséder à tilt degré as-
sez élevé pour les tratistetitre méthodigue-
muent, des connaissances en géologie, en
chimie agricole, cin botanique, ci médecine
vétérinaire, et autres sciences dont l'étroite
alliance a vec l'agriculture est reconnue.
XIII.-Les Directeurs de cette Société
entrent pafaiteient dlats les vîtes tt Ce-
mité Spécial de PAssemblée Législative,
qui recommande la publiration île traités
pratiques sur l'agricuîltuîre et à la porlée de
nos populations ngricoles.- C'est une ex-
cellente suggestion dont cette Société com-

prend depuis lcngtemapsl'iliiportance ei dont
elle s'est occupée plusieurs fois depuis trois
ans ; et c'élait pouir lui donner quelquo

peu d'exécution que les Journaux d'îgri-
cu!ture ont été mis sur pied. Aijoiril'htuii
toitefois, gruce à la libéralité de son Excel-
letîce Lorl Elgin, un bien bon et court mam-
phlet dû à la plume d'un agriculteur pirati-


